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De voyage en voyage… 

Par Pascale Dalcq 

Dans une chanson, peut-être un peu méconnue, de Charles Aznavour, on peut 

entendre ces mots : « Je voyage, je voyage, vers les lieux bénis de ma vie… » 

Des mots qui évoquent une réalité qui nous est familière, celle du voyage, au 

sens « littéral du terme » mais aussi, il faut l’espérer, bien plus encore… 

Voyager…si l’occasion nous en est donnée lors de nos vacances, nous n’y 

manquons pas; que ce soit pour « changer d’air », pour nous reposer de notre 

routine quotidienne ou fuir le froid de l’hiver, pour rendre visite à notre famille ou 

à nos amis, pour découvrir d’autres lieux, d’autres cultures…aller à la rencontre 

d’autres réalités. Autant de bonnes raisons pour un voyage, plus ou moins long, 

temps de repos et de ressourcement, au terme duquel nous retrouvons notre 

« chez nous » avec bonheur… 

Lors de ces voyages, les « lieux bénis de nos vies » que nous visitons se 

colorent de bien des nuances : lieux où nous avons vécu et où s’enracinent nos 

vies; lieux où nous avons tissé des liens, construit avec nos proches nos plus 

doux souvenirs; lieux où nous avons œuvré; lieux de repos et de loisir; lieux de 

prière…. Des voyages qui font remonter à la mémoire nos joies et nos peines, 

les souvenirs de combats que nous avons menés et des amitiés belles et fortes 

qui nous ont aidés à les surmonter…. 

Des voyages qui sont des occasions de retrouvailles joyeuses, de partage de 

tout ce qui fait le quotidien de nos vies…. Bref, des voyages simplement à 

l’image de nos vies…  

Cette vie qui, avec les années, nous donne l’impression de passer de plus en 

plus vite…La vie où nous courons sans cesse d’une activité à l’autre et où, il faut 

bien nous l’avouer, nous ne prenons pas toujours le temps de « souffler », de 

nous arrêter pour refaire nos forces… Alors, c’est aussi là que nos voyages 

peuvent nous aider à nous recentrer sur l’essentiel, quand ils nous aident à 

retrouver la perspective de notre vie dans son ensemble : notre vie comme un 

long voyage, qui va de notre naissance à notre mort. Un voyage riche en 

événements de toutes sortes, riche en croissance et en maturation, riche en joies 



et en peines; mais surtout, un voyage où nous ne sommes jamais seuls! Bien 

sûr, notre famille et nos amis nous accompagnent dans ce voyage de la vie; 

mais, même dans les moments où nous pourrions nous croire seuls et 

abandonnés, nous avons appris à y découvrir au fil des jours une autre 

présence... Au cœur de notre cœur, « lieu béni de notre vie » par excellence, 

nous sommes appelés à ne jamais perdre de vue cette présence, si essentielle à 

notre vie : celle du Seigneur de la Vie, du Dieu qui nous aime avec 

surabondance et qui nous invite au « voyage intérieur », à poser un autre regard 

sur les apparences du quotidien. 

S’il nous arrive de penser que notre vie manque de sens et que trop de choses y 

sont superficielles, notre Dieu nous invite à prendre le temps du silence, de 

l’écoute de sa Parole, qui nous ouvre à la réalité la plus absolue qui soit…. 

Comme pour les disciples d’Emmaüs le soir de Pâques, notre Dieu chemine 

avec nous pas-à-pas sur nos routes, pour éclairer le voyage de nos vies de sa 

lumière et ouvrir nos cœurs à son regard. Notre vie n’est-elle réellement qu’un 

voyage de la naissance à la mort, sans autre perspective et sans autre horizon? 

Notre Dieu d’Amour, en la personne de son Fils Jésus, veut nous ouvrir à une 

autre réalité : celle de la vie qu’il nous offre en partage et dont la mort n’aura 

jamais raison. Ce mystère, que nous expérimenterons un jour en plénitude dans 

notre propre résurrection, nous en avons déjà des aperçus dans notre vie 

présente….chaque fois que la tristesse fait place à la joie, et que nous 

ressentons confusément que la vie est bien plus forte que la mort… En ce temps 

de Pâques que la liturgie nous offre « surabondant » (50 jours!), redécouvrons 

que l’expérience de la résurrection, dans notre vie quotidienne, a la simplicité du 

pain partagé, d’une oreille attentive, d’un sourire et d’une parole fraternelle, de 

quelques pas faits ensemble… 

Au long de nos routes, redécouvrons que le voyage le plus important est le 

voyage intérieur, celui qui ne s’achève pas avec la mort de nos corps, mais qui 

nous mène pas-à-pas de notre vie présente à la vie éternelle! 

« Par temps clair, ou d’orage, d’un pied léger ou d’un pas lourd….Par la 

mémoire, et par amour, je voyage…. » 


